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Ce document comporte les grandes lignes de
l’intention stratégique de Wetlands International
pour la prochaine décennie. Il est le fruit de
longues consultations entre notre personnel et
nos membres, nos partenaires et nos bailleurs
de fonds. Si le contenu du document
représente notre avenir, nous reconnaissons
également l’héritage que nous ont laissé les
organisations qui nous ont précédés. Nous
avons derrière nous 50 ans d’histoire de
recherche et d’évaluation, en appui à la
conservation et à l’utilisation rationnelle des
zones humides. C’est ce qui est clairement
ressorti de la Conférence sur les oiseaux d’eau
du monde, qui s’est tenue à Edimbourg, en
Ecosse, en avril 2004. C’est aussi ce que nous
avons fêté à l’occasion de la réunion de notre
Conseil de Membres, qui s’est tenue à
Bangkok, en Thaïlande, en novembre 2004. En
regardant vers l’avenir, nous reconnaissons
pleinement les efforts et l’appui couronnés de
succès de nos nombreux personnels et
membres, au cours des 50 années écoulées.

La stratégie réitère notre mission : conserver et
restaurer les zones humides, leurs ressources
et leur biodiversité, pour les générations
futures. Nous y parviendrons en adoptant une
vision à long terme et des objectifs globaux qui
comprennent des priorités et des accentuations
régionales. Notre vision à long terme est la
suivante : les zones humides et les ressources
en eau sont conservées et gérées pour
l’éventail complet de valeurs et de services
qu’elles fournissent, au profit de la biodiversité
et du bien-être humain. Nous réitérons
également les valeurs fondamentales qui sous-
tendent notre organisation : notre travail est
pertinent au niveau mondial ; il est basé sur des
principes scientifiques objectifs et incorpore le
savoir traditionnel ; nous travaillons à travers

Avant-propos du Président

des partenariats et avec un large éventail de
secteurs ; nous respectons les valeurs
traditionnelles et nous travaillons de façon
transparente et responsable.

En développant notre intention stratégique,
nous avons également réitéré, et convenu de
maintenir, nos forces traditionnelles tout en
mettant davantage l’accent sur le rôle des
zones humides dans l’appui aux moyens
d’existence et au bien-être humain durables.
Cette démarche reflète un équilibre entre les
besoins traditionnels et les besoins
émergeants de conservation et de gestion des
zones humides ; cet équilibre sera
constamment examiné et, au besoin, ajusté.
Nous sommes depuis longtemps aux
premières lignes des efforts internationaux
d’appui à la conservation et à l’utilisation
rationnelle des zones humides, et nous
sommes bien placés pour exploiter un mélange
unique et précieux d’expérience régionale et de
pertinence mondiale. Notre stratégie apporte
l’orientation et établit des cibles en appui aux
activités de terrain politiquement pertinentes.
Au fur et à mesure de l’application de la
stratégie, nous continuerons à chercher des
partenariats et à répondre aux besoins et
opportunités. Nous sommes tout à fait
conscients des avantages qu’offrent les
partenariats et de la nécessité de faire preuve
de flexibilité lorsqu’on travaille dans des
environnements complexes. Notre stratégie
fournit un cadre pour la prise de décisions en
appui à notre mission, et pour le travail avec
nos partenaires.

Nous sommes parfaitement conscients que
nos membres et nos partenaires ont besoin
d’être pleinement impliqués dans le travail de
Wetlands International -  de fait, notre stratégie

est articulée sur la consultation régionale et
nous rendons régulièrement compte des
produits et résultats. Nous cherchons à
renforcer les partenariats et les opportunités
existants pour soutenir la conservation et
l’utilisation rationnelle des zones humides, et
démontrer davantage notre compétence et
notre valeur à l’échelle globale. En
conséquence, nous sollicitons votre
collaboration permanente dans notre combat
pour réaliser notre mission.

Je remercie les nombreuses personnes qui ont
contribué à l’élaboration de la stratégie. Ce
document est d’une grande portée, et il montre
non seulement notre intention mais aussi, notre
maturité et notre capacité à travailler en équipe.
L’histoire de Wetlands International est
marquée par un grand nombre de réalisations,
et nous sommes
déterminés à réaliser
encore davantage, à
mesure que nous
évaluons les attentes
de nos membres et de
nos partenaires, ainsi
que les défis y
associés, et y
apportons des
réponses. Je vous
remercie.

Max Finlayson
Avril 2005

Objet de ce document

Ce document d’intention stratégique
présente une perspective décennale pour
Wetlands International.

Il a été compilé courant 2004, au terme de
consultations poussées avec les membres,
le personnel, les partenaires et les
donateurs, à l’échelon global et régional.

Le document énonce les principales
menaces qui pèsent sur les zones humides,
et les défis et opportunités de la prochaine
décennie pour Wetlands International, dans
le travail coopératif avec les partenaires. Il
établit des objectifs globaux décennaux et
des cibles globales quinquennales qui
seront évalués en 2010.
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Wetlands International œuvre aux
niveaux mondial, régional et national aux
fins de réaliser la conservation et
l’utilisation rationnelle des zones
humides, à titre de contribution au
développement durable.

Nous sommes une organisation mondiale
indépendante, sans but lucratif, appuyée par des
gouvernements-membres partout dans le
monde. Nous opérons à travers 16 bureaux en
Afrique, en Amérique du Sud, en Asie du Sud, de
l’Est et du Nord, en Europe Centrale et de l’Est,
et en Océanie. Notre siège se trouve à
Wageningen, aux Pays-Bas. Nos activités sont
appuyées par de vastes réseaux de Groupes de
spécialistes et par des dizaines de milliers de
bénévoles.

Une organisation mondiale pour la
conservation
Nous sommes une organisation à vocation
scientifique qui produit des outils et de
l’information pour aider les gouvernements à
élaborer et à mettre en œuvre des politiques,
conventions et traités pertinents, qui sont
nécessaires pour réaliser la conservation des
zones humides. Nous sommes une source
d’opinion « la mieux informée » sur des questions
clés touchant les zones humides et les mesures à
prendre en priorité en vue de leur conservation et
utilisation rationnelle, nous appuyant sur des
analyses scientifiques et sur notre propre
expérience des programmes de conservation et
de gestion des ressources naturelles, à l’échelon
mondial et national. En effectuant ce travail, nous
sommes attentifs aux besoins exprimés par les
gouvernements, les secteurs industriels, les
communautés locales et d’autres acteurs. En
traitant les besoins majeurs de conservation de
zones humides à l’échelle mondiale, nous
servons de catalyseurs au développement de la
coopération intersectorielle, de partenariats et de

notre mission

Conserver et restaurer les zones humides,
leurs ressources et leur biodiversité, pour les
générations futures catalyseurs pour la

conservation et la
gestion des ressources
naturelles.

Plus de 2 000
participants appuient
actuellement notre
programme par des
conseils scientifiques et techniques, à travers 21
Groupes de Spécialistes. Nous travaillons en
étroite collaboration avec les autres
Organisations internationales partenaires (OIP)
de la Convention de Ramsar sur les Zones
Humides, notamment le WWF, BirdLife
International et l’UICN. Au niveau mondial, nous
avons des accords de partenariat formels avec
la Convention de Ramsar sur les Zones
Humides, la Convention sur la Diversité
Biologique (CDB) et la Convention sur les
Espèces Migratrices (CEM).

Nous avons des Protocoles d’entente actifs et
des programmes coopératifs pour appuyer la
conservation et l’utilisation rationnelle des zones
humides, avec plusieurs gouvernements et

organismes nationaux tels
que le Comité conjoint pour
la conservation de la nature,
Royaume-Uni (Joint Nature
Conservation Committee,
UK), l’Administration des
forêts domaniales en Chine
(State Forestry
Administration of China) et
avec des consortiums
d’organisations néerlandais
qui appuient les
programmes internationaux
de renforcement des
capacités des zones
humides.

réseaux. Notre but est d’unir nos compétences
à celles des autres, par le renforcement des
capacités, les partenariats ainsi que la
collaboration interrégionale et aussi, de montrer
des solutions novatrices aux problèmes de
gestion des zones humides, à travers des
programmes multisectoriels de terrain.

Gouvernance
A travers nos nombreux bureaux, nous œuvrons
à l’application d’une Stratégie globale, convenue
par notre Conseil de Membres (l’Association). Le
Conseil de Membres comprend deux délégués
nationaux de chaque pays membre, des
partenaires, des coordonnateurs de Groupes de
Spécialistes, et des Conseillers d’Honneur. Un
Conseil d’Administration (la Fondation) oriente
nos politiques et assure le suivi-évaluation de la
mise en œuvre de notre Stratégie.
L’Administrateur en chef est chargé de la
supervision de l’application de la Stratégie ; il
travaille avec une Equipe de gestion globale et
des Chefs de Bureau.

Partenaires et
réseaux
Nous élaborons et gérons
des programmes
multisectoriels mondiaux,
régionaux et nationaux qui
sont mis en œuvre à
travers des partenariats
formés d’Ong locales, de
gouvernements, de
groupes industriels et
d’institutions scientifiques.
Ainsi, nous sommes en
mesure de développer
des partenariats locaux
durables et de servir de

Nos valeurs

Dans l’accomplissement de notre travail à
travers l’ensemble de nos bureaux et avec
nos partenaires, nous entretenons les
valeurs fondamentales suivantes :
• notre travail est pertinent au niveau

mondial
• notre travail est basé sur des principes

scientifiques objectifs et incorpore le
savoir traditionnel

• nous travaillons à travers des
partenariats et avec un large éventail de
secteurs

• nous respectons les valeurs traditionnelles
• nous travaillons de façon transparente et

responsable

Wetlands International
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On trouve des zones humides dans chaque pays et dans chaque zone climatique, des régions polaires
jusqu’aux tropiques. Elles font partie des plus importants actifs environnementaux du monde, servant
de base à la survie et au développement humain. Depuis des décennies, la perte et la dégradation des
espèces et des habitats de zones humides suscitent des préoccupations. Réagissant à cette situation,
gouvernements et Ong ont mis en place un traité international spécial (la Convention de Ramsar sur les
Zones Humides) ainsi que d’importantes initiatives pour la conservation. Cependant, les zones humides
sont les écosystèmes les plus fortement menacés de la planète, et les pressions qu’elles subissent
risquent de s’intensifier au cours des prochaines décennies, en raison de l’accélération de la
consommation mondiale d’eau, de la modification des habitats de zones humides et des changements
climatiques.

La Convention de Ramsar couvre les zones humides intérieures (exemple : marais, lacs, rivières,
tourbières, forêts marécageuses, karst et cavernes) ; les zones humides marines côtières et littorales
(exemple : récifs coralliens, mangroves et estuaires) ; et les zones humides artificielles (exemple :
rizières (paddy), réservoirs et étangs de pisciculture). La Convention définit les zones humides comme
étant « des étendues de marais, de fagnes, de tourbières ou d’eaux naturelles ou artificielles,
permanentes ou temporaires, où l’eau est stagnante ou courante, douce, saumâtre ou salée, y compris
des étendues d’eau marine dont la profondeur à marée basse n’excède pas six mètres ». Nous avons
adopté cette définition.

Nous avons reconnu, depuis longtemps, l’interdépendance des personnes et des zones humides et le
large éventail de valeurs et de services d’écosystèmes fournis par les zones humides. On peut citer
comme exemples : la fourniture de vivres, la maîtrise des inondations, l’alimentation en eau douce, la
séquestration de carbone, l’épuration de l’eau, la recharge de la nappe phréatique, ainsi que des
services culturels tels que les loisirs et l’inspiration. Il faut préserver le caractère écologique des zones
humides, y compris les services qu’ils fournissent.

notre vision

Les zones humides contribuent à la biodiversité
mondiale à un niveau fortement disproportionné,
comparativement à d’autres biomes. Cependant, le
rythme de perte et de dégradation de zones humides
s’accélère dans de nombreuses régions du monde. Les
mesures pour la conservation et l’utilisation rationnelle
des zones humides peuvent produire des contributions
majeures à la conservation de la diversité biologique, au
développement durable et à la réduction de la pauvreté,
en protégeant les espèces dépendantes des zones
humides, les précieuses ressources en eau et d’autres
produits et services des zones humides.

Nous estimons que le bien-être spirituel, physique,
culturel et économique des personnes dépend de la
protection et de la restauration des zones humides
partout dans le monde. Nous considérons qu’il faut
accorder plus de proéminence à la conservation et à
l’utilisation rationnelle des zones humides, à titre de
contribution au développement durable. Il faut une
meilleure gouvernance et une action concertée de la
part de tous les secteurs de la société, du niveau
mondial au niveau local, afin de protéger les zones
humides et l’éventail de valeurs et de services qu’elles
fournissent, pour les générations actuelles et futures.

Notre vision à long terme est la suivante :
« Les zones humides et les ressources en eau sont
conservées et gérées pour l’éventail complet de
valeurs et de services qu’elles fournissent, au profit
de la biodiversité et du bien-être humain. »

Pleins-feux sur les zones humides
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Malgré l’importante attention internationale
accordée à la conservation des zones humides
au cours des dernières décennies, à travers les
plans de travail de la Convention de Ramsar, de
la Convention sur la Diversité Biologique et de la
Convention sur les Espèces Migratrices, ainsi
que par le travail des Ong mondiales et locales,
la perte et la dégradation de zones humides se
poursuivent. Dans l’ensemble, des approches
sectorielles étroites des politiques
gouvernementales, ainsi que des subventions
économiques perverses, en particulier celles
liées à la production alimentaire, contribuent à la

perte de zones humides et
des services qu’elles
fournissent.

La plupart des habitats de
zones humides sont
extrêmement vulnérables,
avec de nombreuses espèces
de poissons, d’oiseaux, de
reptiles, d’amphibiens et
d’invertébrés qui sont
menacées. De récentes
études scientifiques indiquent
que les eaux continentales

subissent des dégradations plus graves que les
autres types d’écosystèmes. La plupart des
méthodes appliquées pour identifier des sites
d’importance vitale pour la conservation de la
diversité biologique utilisent des critères basés
sur l’espèce. Cependant, on déplore souvent la
forte absence de renseignements essentiels sur
la répartition des espèces et leur statut menacé,
à des fins de planification de la conservation,
surtout pour les zones humides intérieures.

Nous avons un atout majeur dans notre série de
données qui sert à mesurer le changement de la
biodiversité et du caractère écologique des
zones humides. C’est un outil précieux pour le

suivi de la progression vers l’objectif de
la diversité biologique pour 2010* et
les cibles régionales et nationales y
associées. Ces évaluations doivent
être liées aux autres processus de suivi
mondiaux, régionaux et nationaux qui
ont trait à la mesure de la durabilité.

Wetlands International a la possibilité
d’élaborer davantage le pouvoir
analytique de son travail et de traiter
d’autres valeurs des zones humides, en
faisant en sorte que l’information sur
leur statut soit orientée vers le
développement de politiques et
stratégies d’intervention nationales requises par
divers secteurs.

La perte de fonctions et de processus
écologiques provoquée par la perte et la
dégradation continues de zones humides –
notamment la pollution, l’extraction excessive,
les aménagements et le drainage – a été un
facteur contributif majeur au déclin des
ressources mondiales en eau et à
l’accroissement de la pauvreté humaine. Ces 15
dernières années, la gestion des ressources en
eau pour garantir l’accès à l’eau salubre et à
l’hygiène a été portée en haut du programme
politique. Il y a aujourd’hui quelque 28
organismes des Nations Unies responsables de
la gestion de l’eau, et de nombreuses Ong ont
été créées, essentiellement au niveau local, pour
traiter cette question. Le Sommet mondial sur
le développement durable, dix ans après la
CNUED qui s’est réunie à Rio de Janeiro, était
plus fortement axé sur les piliers économiques
et sociaux du développement durable que sur
l’environnement. Le Plan de mise en œuvre de
Johannesburg (JPOI) s’est fortement appuyé
sur les résultats du Sommet du millénaire des
Nations Unies, au cours duquel ont été

Les défis et opportunités de la prochaine décennie

convenus les Objectifs du millénaire pour le
développement qui sont aujourd’hui le point de
convergence de la quasi-totalité des fonds
d’aide au développement liés principalement à
la réduction de la pauvreté. Cependant, deux
cibles du JPOI reflétaient des engagements
déjà souscrits dans la Convention sur la
Diversité Biologique : établir dans chaque pays,
d’ici à 2005, des plans de gestion intégrée des
ressources en eau et d’économie de ces
ressources, et réduire sensiblement, d’ici à
2010, le rythme actuel de perte de diversité
biologique au niveau mondial. Les Chefs d’Etat
de l’Union Européenne ont en outre pris
l’engagement, lors du Sommet de Gothenburg
en 2001, de stopper la perte de diversité
biologique d’ici à 2010.

Wetlands International a un rôle crucial à jouer
au niveau mondial, dans le suivi et l’évaluation
des tendances du statut des zones humides et
des services qu’elles fournissent, et dans la
mise en place de mesures ciblées qui
amélioreront les conditions des espèces de
zones humides, leurs habitats et les moyens
d’existence des personnes.

* Décision VI/26 de la Conférence des Parties à la Convention sur la Diversité Biologique en vue « d’assurer d’ici à 2010 une forte réduction du rythme actuel de
perte de diversité biologique aux niveaux mondial, régional et national, à titre de contribution à l’atténuation de la pauvreté et au profit de toutes les formes de
vie sur la planète ».
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La consommation mondiale d’eau double tous
les vingt ans, soit deux fois plus vite que le taux
d’accroissement démographique. Comme pour
la campagne en faveur de l’approvisionnement
meilleur en eau salubre, il y aura une campagne
en faveur d’une production vivrière accrue
grâce aux aménagements hydro-agricoles. La
suppression et le morcellement de systèmes de
zones humides côtières ont rendu les
communautés côtières plus vulnérables aux
impacts des tempêtes et d’autres évènements
qui sont source d’érosion. L’on prévoit qu’une
plus grande perturbation des écosystèmes de
zones humides par la modification des régimes
hydrologiques entraînera des problèmes de
santé humaine consécutifs à la perte ou à la
dégradation d’autres services fournis par les
zones humides. Par exemple, de nombreux
grands barrages ont provoqué des problèmes
sanitaires associés à la création d’eau
stagnante et à l’accumulation de sédiments
toxiques. En milieu rural comme urbain, ce sont
les pauvres qui risquent le plus de souffrir en

cas de réduction de la disponibilité et de la
qualité de l’eau et de la nourriture, ou de
dégradation ou perte de zones humides.

Ces pressions sur la qualité et la quantité de
l’eau, outre leur impact sur les zones humides,
seront aggravées par les changements
climatiques mondiaux. Les changements
climatiques affecteront directement ou
indirectement de nombreux processus
écologiques et partant, le biote et les services
fournis par les zones humides. Il est prévu une
intensification des sécheresses et dans d’autres
contextes, les inondations vont menacer de
plus en plus la sécurité humaine. De
nombreuses zones humides sont
particulièrement vulnérables aux changements
climatiques, à cause de leur isolement
géographique ou de leurs caractéristiques
biophysiques. Par exemple, on pense que les
espèces des petits cours d’eaux et lacs sont
plus sensibles aux changements de
température et de précipitations que celles des

grands cours d’eau et lacs. Les zones humides
de haute montagne sont également vulnérables,
étant donné qu’il y a peu ou pas d’options
d’adaptation pour réduire les impacts. Dans les
régions tropicales, les plaines d’inondation
basses et les marécages associés pourraient
être déplacés par les habitats d’eau salée, à
cause des actions combinées d’élévation du
niveau marin et de plus grandes ondes de
marée/de tempête. Il est également prévu
qu’avec le réchauffement, l’établissement
d’espèces invasives constituera un plus gros
problème. Les tourbières qui forment une large
proportion des zones humides mondiales
contiennent environ 30% du carbone terrestre
(550 giga tonnes) – dont 30% se trouvent dans
les tropiques. A l’échelle mondiale, cela équivaut
à 75% de l’ensemble du carbone atmosphérique
et environ 100 ans d’émissions provenant de
combustibles fossiles. Ces réserves vitales sont
à présent en danger, à la suite des drainages et
des feux de friches qui contribuent massivement
à la teneur en carbone de l’atmosphère.

Parallèlement à l’accroissement
démographique, la demande de services fournis
par les zones humides se met à augmenter. Il y
aura un besoin de plus en plus grand d’accroître
l’efficacité de l’utilisation des ressources et de se
focaliser sur la reconstitution du milieu naturel, en
tant qu’élément du développement durable. La
gestion des zones humides et leur restauration
sont encore très peu reconnues comme outil
d’atténuation des impacts des changements
climatiques ; de gestion efficace des inondations
et des sécheresses ; de protection côtière
accrue ; ou d’augmentation des disponibilités en
eau et nourriture et de rétablissement du
potentiel des individus à développer des
moyens de subsistance durables. Les zones
humides étant les composantes fondamentales
des bassins fluviaux et lacustres, et étant
essentielles pour la gestion efficace et durable de

Les défis et opportunités de la prochaine décennie



Intention Stratégique 2005–2014 9

l’eau, il est vital que les services fournis par leurs
écosystèmes soient reconnus et mis en relief
dans l’élaboration de plans de gestion intégrée
des ressources en eau (GIRE), et qu’ils sous-
tendent ces plans. Compte tenu de l’objectif
global de développement durable, il faut
convaincre les décideurs de chercher à
préserver la résilience des écosystèmes de
zones humides plutôt que de les modifier,
souvent au point qu’elles en deviennent
irrécupérables, et de renforcer leurs capacités
pour permettre leur adaptation à la vulnérabilité
physique comme sociale.

Wetlands International a la possibilité d’aider à
l’évaluation des zones humides, la production de
plans GIRE et leur mise en oeuvre subséquente.
Wetlands International pourrait apporter une
grande différence en aidant au renforcement des
capacités et des institutions pour la coordination
de la mise en oeuvre des plans GIRE, et en
servant d’interface entre les professionnels de
l’eau et les professionnels des zones humides.

Peu d’Ong environnementales internationales
sont actuellement engagées dans la politique
des ressources en eau, et il y a un besoin urgent
de collaboration plus étroite entre les
organismes de développement et d’aide et les
Ong. Il est évident que ce sont les plus pauvres
qui dépendent le plus lourdement des services
des zones humides. Les organismes de
développement ont réduit les fonds destinés aux
programmes relatifs à la protection de
l’environnement et à la biodiversité, étant donné
que le lien avec la pauvreté n’a toujours pas été
établi de façon satisfaisante pour eux. Il faut
promouvoir l’utilisation d’outils d’évaluation des
zones humides et faire en sorte que les liens
entre zones humides et pauvreté soient
clairement promus et compris par les
organismes d’aide à la conservation et au
développement. La « Décennie de l’Eau Douce »
proclamée par les Nations Unies pour la période
2005–2015 est une opportunité de promouvoir
la conservation et l’utilisation rationnelle des
zones humides dans un contexte plus large, et
d’influencer l’issue des principaux forums
mondiaux sur l’eau et stratégies de
développement durable. L’une des contraintes
est que bon nombre des avantages sociaux
découlant du maintien des zones humides en
bon état ne sont pas commercialisables ou
reviennent à la société en général, plutôt qu’aux
communautés locales. Par conséquent, une
priorité consiste à développer de nouveaux
mécanismes financiers aux termes desquels les

populations locales sont rémunérées pour la
conservation de la diversité biologique, et
bénéficient d’options d’investissement pour un
développement économique alternatif qui réduit
les besoins d’exploitation excessive des
ressources des zones humides.

L’expérience de Wetlands International dans
l’établissement de lien entre politiques et
programmes multisectoriels de terrain traitant les
besoins sociaux, met l’organisation en bonne
position pour aider à développer ce dialogue et,
à travers le partenariat avec le secteur du
développement, démontrer des solutions
matériellement possibles. Au niveau des pays,
Wetlands International a la possibilité d’influencer
les produits des Documents de stratégie de
réduction de la pauvreté, des Etudes
stratégiques par pays de l’Union Européenne et
des Stratégies nationales pour le développement
durable, et de les rattacher aux Plans d’action
relatifs à la diversité biologique afin de garantir les
meilleurs résultats pour les zones humides.

Les défis et opportunités de la prochaine décennie
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Réagissant à ces défis et opportunités,
Wetlands International a adopté les quatre
objectifs stratégiques globaux à long terme ci-
après, pour orienter nos travaux au cours de la
prochaine décennie. Nous considérons que
notre vision ne sera réalisée que si tous les
secteurs prennent des mesures en vue
d’atteindre les résultats décrits dans le cadre
de ces objectifs :

Objectifs stratégiques globaux pour réaliser cette vision

Objectif global 1
Les parties prenantes et les décideurs
sont bien renseignés sur le statut et les
tendances des zones humides, leur
biodiversité, les valeurs
socioéconomiques et les mesures à
prendre en priorité.

Objectif global 2
Les valeurs et les services fournis par les
zones humides sont reconnus et intégrés
dans le développement durable.

Objectif global 3
La conservation et l’utilisation rationnelle
des zones humides sont réalisés par la
gestion intégrée des ressources en eau et
des zones côtières.

Objectif global 4
Un meilleur état de conservation de la
diversité biologique des zones humides
est réalisé au moyen d’initiatives
transfrontalières de grande envergure en
faveur des espèces de zones humides et
des habitats de zones humides
d’importance vitale.
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Nous ambitionnons d’être :
• l’autorité mondiale sur le statut et les

tendances des zones humides;
• une source d’opinion « la mieux informée »

sur les mesures à prendre en priorité pour la
conservation et l’utilisation rationnelle des
zones humides;

• un défenseur et catalyseur de l’utilisation
rationnelle des zones humides à titre de
contribution au développement durable;

Contribution de Wetlands International à la réalisation
des objectifs globaux

Cibles globales quinquennales
(2005–2010) pour chaque
objectif global

Les cibles quinquennales ci-après sont
rattachées à une Stratégie quinquennale
séparée, plus détaillée, qui soutient nos
plans d’action régionaux et nationaux. Elles
seront évaluées par nos membres au bout
de cinq ans.

En :
1. travaillant en partenariat avec les

gouvernements nationaux et avec tous les
secteurs, pour sensibiliser aux valeurs et
services des zones humides et aux mesures
conservatoires à prendre en priorité ;
procurant les renseignements et les outils
nécessaires, et renforçant les capacités
pour leur utilisation;

2. apportant des contributions techniques,
scientifiques et politiques au travail des
conventions et autres processus mondiaux
et organisations internationales qui facilitent
et orientent les actions gouvernementales
en faveur de la conservation des zones
humides;

3. promouvant la conservation des espèces
de zones humides et de leurs habitats, au
moyen de programmes intégrés mondiaux,
régionaux et basés sur les sites;

4. montrant les résultats positifs pour les
personnes et pour la biodiversité des zones
humides sur le terrain, dans les régions et
les types d’habitats focaux; et

5. promouvant la conservation et le
développement durable des zones humides
au moyen de mécanismes et de
partenariats stratégiques sectoriels
novateurs.
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Positionnement stratégique

Nous ambitionnons d’être l’autorité mondiale
sur le statut et les tendances des zones
humides, leur biodiversité, leurs fonctions et
leurs valeurs. Une Base de données mondiale
sur les zones humides et un « Répertoire
mondial des zones humides » seront des
produits phares. En jouant un rôle de plus en
plus important dans le développement d’outils
et d’approches qui garantissent l’analyse,
l’interprétation et la communication de
renseignements pertinents aux usagers, nous
influencerons le développement de politiques et
de stratégies de réponse nationales pour la
mise en œuvre des actions requises par des
secteurs très diversifiés. Nous apporterons des
contributions liées à des processus de suivi
mondiaux, régionaux et nationaux, relatifs à la
mesure de la durabilité.

Ce travail sera fondé sur le renforcement des
capacités nationales pour l’évaluation de base
de la situation d’une zone humide, de sa
biodiversité et des services qu’elle fournit. Les
régions cibles seront l’Afrique subsaharienne,
l’Amérique du Sud, l’Asie du Nord, l’Asie du
Sud, l’Asie du Sud-Est et l’Océanie. Les actions
seront réalisées dans les pays par la
collaboration avec les parties prenantes et les
comités nationaux des zones humides, y
compris les points focaux des gouvernements.

Pour atteindre ces cibles, nous travaillerons en
étroite collaboration avec les conventions
mondiales. Nous développerons des
programmes d’extension pour aider les
gouvernements à élaborer des politiques et, là
où ces politiques existent, mais ne sont pas
mises en œuvre, nous faciliterons et suivrons
leur mise en œuvre.

Les cibles globales quinquennales de
Wetlands International

1.1 La capacité d’évaluation et de suivi des zones humides
est renforcée par des initiatives régionales et nationales
au profit de 25 pays, y compris le développement
d’inventaires nationaux des zones humides et d’outils
d’évaluation des zones humides.

1.2 Des politiques nationales relatives aux zones humides*
sont développées, adoptées et/ou mises en oeuvre dans
12 autres pays.

1.3 Des initiatives majeures seront développées pour
communiquer et partager des renseignements sur les
zones humides, y compris une Base de données mondiale
sur les zones humides et un Répertoire mondial des zones
humides.

* ou des plans d’action équivalents qui traitent les besoins intersectoriels pour la
conservation des zones humides.

Base de connaissances globale sur les
zones humides
Objectif global 1
Les parties prenantes et les
décideurs sont bien renseignés
sur le statut et les tendances
des zones humides, leur
biodiversité, leurs valeurs
socioéconomiques et les
mesures à prendre en priorité
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Positionnement stratégique

Wetlands International ambitionne de contribuer
plus fortement au programme de
développement durable, en influençant la
capacité des secteurs du développement et de
l’aide à internaliser les valeurs des zones
humides dans leur planification et leurs produits
subséquents. Dans le même ordre d’idées,
nous influencerons le secteur de la conservation
et de l’environnement pour qu’il internalise les
questions de développement socioéconomique
dans sa planification et ses actions. Pour ce
faire, nous faciliterons le dialogue entre les
secteurs de l’environnement et du
développement autour de la gestion des zones
humides et de leurs ressources, et identifierons
un programme commun qui apportera des
solutions bénéfiques à tous pour la
conservation et la réduction de la pauvreté.

Nous développerons de
nouveaux partenariats
stratégiques pour
accomplir ce travail, par
exemple avec les
organismes d’aide au
développement, les
cadres inter-
gouvernementaux et
gouvernementaux de
réduction de la pauvreté,
le secteur privé, les
organismes d’aide
gouvernementaux, les
organismes financiers
internationaux et les
organismes de secours
humanitaire.

Les cibles globales quinquennales de
Wetlands International

2.1 Les valeurs et les services fournis par les zones humides,
y compris leur importance pour la sécurité
environnementale et alimentaire, sont reconnus dans les
politiques de réduction de la pauvreté et de
développement, dans au moins un pays de chacune des
cinq régions focales : Afrique de l’Ouest, de l’Est et du Sud,
Asie du Sud-Est et Amérique latine.

2.2 Organismes de développement, agences hydrauliques et
organisations de conservation coopèrent au sein de
nouveaux partenariats qui génèrent des politiques et des
initiatives en faveur de l’utilisation durable des zones
humides et du développement socialement équitable.

2.3 Six grands projets de démonstration intégrant des
initiatives de réduction de la pauvreté dans la conservation
des zones humides montrent les avantages de l’utilisation
rationnelle pour les moyens de subsistance.

Intégration des zones humides dans le développement durable

Objectif global 2
Les valeurs et services fournis
par les zones humides sont
reconnus et intégrés dans le
développement durable

Notre rôle consistera à aider à encourager et
faciliter les processus à travers des groupes
multilatéraux qui innoveront au niveau local, tout
en jouant également un plus grand rôle proactif
vis-à-vis des principaux forums sur les
ressources en eau et les zones humides et le
développement durable. Le Groupe de travail
mondial sur les zones humides et les moyens
de subsistance, coordonné par Wetlands
International, guidera ce travail.

Notre travail sera principalement axé sur les
zones humides et la réduction de la pauvreté en
Afrique (de l’Est, du Sud et de l’Ouest), en
Amérique latine et en Asie du Sud-Est.
Cependant, dans toutes les régions, le travail
visant à influencer le développement
intersectoriel sera une priorité.
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Positionnement stratégique

Nous ambitionnons de travailler à travers des
initiatives de politiques et de conseils et des
projets de démonstration, pour faire en sorte
que les valeurs et les services fournis par les
zones humides soient pleinement pris en
compte dans la planification et la mise en œuvre
des plans et stratégies de gestion des
ressources en eau- en particulier, les plans de
Gestion intégrée des ressources en eau (GIRE).
A cet effet, nous chercherons à influencer les
donateurs et les gouvernements bénéficiaires,
les processus intergouvernementaux, les
organisations de bassins fluviaux, les
organisations économiques régionales, le
secteur privé lié à l’eau ainsi que d’autres, en
promouvant des cadres modèles pour la GIRE,
en apportant notre expérience en matière de
gestion de zones humides, et en fournissant des
renseignements sur les zones humides.

Nous faciliterons la formation, les
démonstrations, l’échange d’expertise
professionnelle et de contributions techniques,
et les activités de renforcement des capacités à
travers des initiatives globales et régionales.

Le travail de démonstration de la GIRE sera
focalisé sur des bassins fluviaux et des zones
côtières choisis, en Afrique, en Amérique du

Sud, en Asie et en Europe
de l’Est où nous sommes
déjà implantés, ou bien où
une approche partenariale
sera synergique.

Les cibles globales quinquennales de
Wetlands International

3.1 Les politiques de gestion des ressources en eau et les
plans GIRE débouchent sur des actions permettant la
conservation ou la restauration des fonctions et
services écologiques des zones humides de 5 grands
bassins fluviaux et de 5 petits à moyens systèmes
fluviaux ou côtiers.

3.2 Des actions coordonnées dans un total de 12 bassins
fluviaux et/ou zones côtières contribuent à la
conservation et à la restauration de zones humides
d’importance internationale.

3.3 Des initiatives de sensibilisation et de renforcement
des capacités facilitent la formation de partenariats
entre les gestionnaires des ressources en eau et les
gestionnaires des zones humides dans toutes les
régions

3.4 Reconnaissance des besoins écologiques et de la
valeur socioéconomique des poissons dulçaquicoles
dans les politiques et actions transfrontalières,
nationales et régionales pour la protection de ces
valeurs dans 3 grands bassins fluviaux.

Gestion intégrée des ressources en eau

Objectif global 3
La conservation et l’utilisation
rationnelle des zones humides
sont réalisées par la gestion
intégrée des ressources en eau
et des zones côtières
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Positionnement stratégique

La conservation de la diversité biologique et
l’utilisation rationnelle sont des besoins
fondamentaux du développement durable. De
nombreux processus sont en cours afin de
consolider les efforts et de développer un
ensemble d’indicateurs clairs pour mesurer les
progrès vers l’atteinte de la cible internationale du
Sommet mondial pour le développement social
(SMDS) : réduire sensiblement, d’ici à 2010, la
perte de diversité biologique. Dans ce contexte,
nous chercherons à jouer un rôle important en
fournissant des données et des analyses
pertinentes des tendances de la biodiversité des
zones humides, en mettant en relief les
responsables des changements de statut de la
population et en développant des indicateurs
pertinents pour les politiques.

En nous fondant sur notre longue histoire de
coopération internationale en matière de
conservation des oiseaux d’eau, nous devons
intégrer d’urgence les processus de conservation
des oiseaux d’eau dans ceux du développement
durable, pour le plus grand bien des
communautés locales et autres acteurs
dépendant des zones humides. Nous
ambitionnons de capitaliser notre longue histoire
de succès en matière d’engagement et
d’établissement de liens entre les peuples dans
l’ensemble des principales voies de migration de
tous les continents, pour aider au suivi des
oiseaux d’eau et à la conservation des zones
humides. Il y aura, entre autres, des mesures pour
renforcer considérablement les Dénombrements
internationaux d’oiseaux d’eau ainsi que l’analyse
et la communication de ces renseignements. A
travers des programmes régionaux sur les voies
de migration, ce travail aboutira à l’établissement
de réseaux écologiques de zones humides et à
une capacité accrue pour les communautés
locales de se lancer dans la gestion de ces zones.

La conservation des zones humides se
focalisera sur les voies de migration d’Afrique,
des Amériques, d’Asie centrale, d’Asie de l’Est-
Australasie. A travers l’évaluation des poissons
d’eau douce, nous développerons et mettrons
en œuvre des activités ciblées pour la
conservation et le suivi des poissons.

D’importants programmes de conservation des
habitats seront centrés sur les tourbières, les
mangroves et les systèmes de zones humides
arides/semi-arides, étant donné qu’il s’agit
d’habitats fortement menacés qui sont d’une
importance vitale pour la conservation de la
diversité biologique mondiale et pour fournir des
systèmes de soutien de la vie. Les programmes
et les initiatives politiques pour la conservation et
l’utilisation rationnelle des tourbières seront
concentrés en Afrique du Sud, en Amérique du
Sud, en Asie du Nord et du Sud-Est, et en
Europe centrale et de
l’Est. A cet effet, nous
rechercherons des
partenariats solides
avec les
gouvernements, les
organisations de
conservation, les
instituts de recherche
et d’autres parties
prenantes à tous les
niveaux. La
contribution du réseau
de Groupes de
Spécialistes sera
essentielle pour aider à
établir des priorités et
fournir un appui
technique à ce travail,
en particulier celui axé
sur les oiseaux d’eau
et les poissons d’eau
douce.

Biodiversité et réseaux écologiques

Objectif global 4
Un meilleur état de conservation
de la diversité biologique des
zones humides est réalisé par
des initiatives transfrontalières
de grande envergure, en faveur
des espèces de zones humides
et des habitats de zones
humides d’importance vitale

Les cibles globales
quinquennales de Wetlands
International

4.1 Une meilleure base d’information et de
meilleurs plans de gestion des zones
humides génèrent des actions ciblées qui
améliorent l’état de conservation des
oiseaux d’eau et autres espèces de zones
humides, notamment les poissons d’eau
douce.

4.2 Des initiatives mondiales et régionales
majeures aboutissent à la conservation et
à l’utilisation rationnelle d’habitats de
zones humides d’importance vitale –
notamment des initiatives stratégiques de
politique et de gestion pour les tourbières
d’au moins 4 régions.

4.3 Le développement de réseaux
écologiques dans les voies de migration.
et dans les bassins fluviaux prioritaires
génère une action ciblée pour la
conservation et l’utilisation rationnelle
des zones humides au profit de la
biodiversité et des personnes.
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